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Agrandissement
du campus de l 'UQAR

C'est avec satisfaction que l'Université
du Québec à Rimouski a appris l'annonce de
l'agrandissement et du réaménagement de
son campus .

Le projet, d'une valeur totale de
5 300 000 $, comprend la construction
d'une nouvelle bibliothèque et d'espaces
pour les Services aux étudiant~, d'une
superficie de 3 000 m2 ne ts . A cela,
s'ajoute le réaménagement de surfaces dans
les édifices actuels, soi t 2 600 m2 nets,
qui seront transformées en salles de
classe, en bureaux et en locaux pour d'au­
tres secteurs des 'Services aux étudiants.

Ce dossier de construction et de réaména­
gement cheminait à travers les instances
du ministère de l'Education et du Conseil
du trésor depuis plus de dix-huit mois.
L'annonce de cet agrandissement réjouira
sans aucun doute tous les membres de la
communauté universitaire rimouskoise qui
ont vécu, ces dernières années, une si­
tuation difficile dans des locaux exigUs.

Un premier projet d'échéancier permet
d'entrevoir le début des travaux de cons­
truction pour le printemps 1982 et la
livraison du nouvel édifice pour l'été
1983. Les travaux de réaménagement ne
pourront se terminer qu'après le démé­
nagement de l'actuelle bibliothèque dans
ses nouveaux quartiers.

Méritas sportif
1980-81

L~ athl~t~ de l'année à l' UOAR:
Raymonde Séle~~e et Benoit Bo~~eautt.

Jean~Ma~~ Ve~ehamp~, e~azne~ ~po~6
de l_a~nee à l'UQAR, et Ve~ La6lamme,
le bene.vole ~po~6 pM exee~llenee.



2r-----------------------------------------.
La participation à l'UQAR
Selon un récent sondage, 76,8% des étudiants
à temps complet à l'UQAR ont participé, en
198Q-8l, au Midi-minuit (septembre ou jan­
vier). 53,6% ont assisté à des part ys de mo­
dules, 50% ont fréquenté le Café-campus,
37,5% ont participé aux activités sportives
et 18,8% sont venus à la Boîte à chanson.

Dans le cadre du cours "Etude de marché",
donné par Emmanuel Ch8ron, quatre étudiants
en administration ont procédé à une enquête
auprès des étudiants à temps complet, pour
connaître leur ·d e gr é de participation aux
activités parascolaires et pour vérifier si
un salon bar · ~ermanent sur le camuus corres­
pondait à un ~besoin des étudiants~

Patrice Denis, François Richard, Richard
Dumont et Michel Michaud sont les quatre
étudiants qui ont mené à terme ce sondage,
distribué à 9% des étudiants.

/ Enseignement professionnel

Rencontre de 135 étudiants
Les 4 et 5 avril derniers, 135 étudiants du
baccalauréat d'enseignement professionnel pro­
venant de tout le territoire se réunissaient à
l'UQAR, avec les douze conseillers en perfec­
tionnement et les trois membres dé la direc­
tion du programme.

Les étudiants au BEP sont des enseignants en
exercice au secondaire professionnel. Ils
donnent, par exemple, des cours en équipement
motorisé, en hydrothermie (soudure et fabrica­
tion métallique), en fabrication de meubles
et construction, en électrotechnique, en ali­
mentation, etc. Dans le but d'améliorer
le urs con nais san ces et 1eu r p é da g0 g i e, ils s e
sont inscrits, à temps pa~tiel, à des cours
de perfectionnement dispensés par l'U0AR. Le
programme universitaire que ces étudiants sui­
vent, le BEP, exploite une approche très indi­
vidualisée; chaque étudiant fait l'analyse
continue de ses propres besoins, en collabora­
tion avec les professeurs et chargés de . cours
de l'Université, et on utilis~. même l'informa­
tique pour évaluer les besoins et les appren­
tissages que chacun doit réaliser. Une fois
par année, les étudiants, de Montmagny à
Gaspé, se rencontrent tous ensemble pour dis­
cuter de leurs problèmes et besoins communs.

Selon les réponses, 41% des étudiants seraient
favorables à l'idée d'ouvrir un salon bar sur
le campus. Les garçons sont plus intéressés
à cette idée que les filles. D'autre part,
35% des répondants préfèrent qu'un tel salon
bar, pour clientèle étudiante, soit ouvert en
ville plutôt que sur le campus. 23% des étu­
diants n'attachent aucune importance à la
création d'un nouveau salon bar, où qU 'il
soit situé.

Ceux et celles qui démo ntrent un intérêt pour
un salon bar à l'U~AR soulignent qu'ils opte­
raient pour une musique de qualité, mais pas
trop forte, une bonne aération et un champ de
vision assez dégagé, pour les spect.acles.
(C'est d'ailleurs un reproche que l'on fait à
l'Index.)

Enfin, le sondage fait ressortir que les
étudiants, en général, apprécient beaucoup,
dans leurs sorties, la' présence des étudiants
de l'UQAR. On aime rencontrer du monde. La
majorité des étudiants (72%) viennent au moins
une fois par semaine à l'Université, en
dehors des activités reliées à leurs cours.

Légère ambiguïté dans cette enquête: les
étudiants en administration sont ceux qui
apprécient le plus la présence de leurs con­
frèr~s.et consoeurs, mais également ceux qui
part~clpent le moins aux activités parasco­
laires.

Les responsables du sondage remercient le
Service aux étudiants pour avoir assumé les
frais du sondage, et tous les étudiants et
ê tudia n tes .qu ion t colla b 0 ré. On peu t 0 b t e ­
nir plus de détails sur le sondacre auprès des
quatre responsables. 0_

Ainsi, c'est durant la premlere fin de semaine
d'avril que cette rencontre a eu lieu. Ca
s'appelle un "séminaire d'actualisation"-:-

Dans un premier temps, les participants ont
tracé le bilan des activités de l'année sco­
laire qui se termine et planifié les activités
pour les trois prochaines sessions. On met­
tait le programme au point.

En second lieu, une serie d 'ateliers a permis
de développer divers aspects pédagogiques (les
activités individuelles et les stages/les
examens/l'évaluation du travail/les nouveaux
documents de l'Office de la langue française
en équipement motorisé). De la même façon,
d'autres ateliers familiarisaient les étu­
diants à de nouvelles technologies (le soudage
d'entretien protectif/l'appareil à traitement
de textes MICOM 2001). Des personnes spécia­
lisées avaient été invitées pour chacun des
ateliers. Par ailleurs, Jean L'Héreault, du
MEQ, a donné une conférence sur les prospec­
tives de la formation professionnelle des
jeunes au Québec.

(suite à la page 5)



?•Jeu ou expérience
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Plusieurs ont pu voir dernièrement des étu­
diants et des étudiantes qui déambulaient dans
les corridors de l'Université, les yeux bandés.
La main avancée, en guise de radar, ces étu­
diants en adaptation scolaire se devaient
d'éviter les obstacles, si faciles à contourner
lorsqu'on a deux yeux pour voir. Etait-ce un
jeu, comme il s'en pratique chez les scouts
ou durant les initiations universitaires? Ou
bien, était-ce une expérience de sensibilisa­
tion aux problèmes de cécité?

Pour la classe d'étudiants qui a organisé
cette activité, dans le cadre du cours "Handi­
capés physiques et handicapés sensoriels:
besoins et approches pédagogiques", cours
donné par Pierre Paradis, il est clair qu'il
s'agit d'une véritable expérience très utile
pour comprendre ce que vit une personne
aveugle.

"Il faut être très pratique lorsqu'on envisage
de travailler dans le domaine de l'adaptation,
affirme un étudiant. Il faut se mettre dans
la peau de la personne handicapée, pour com­
prendre ses besoins, ses difficultés, son
rythme de vie. Il est nécessaire d'éprouver
la situation concrètement afin d'y réfléchir."

La classe d'étudiants, en deuxième année du
baccalauréat, s'est même familiarisée avec
l'alphabet Braille, qui oermet de lire grâce
au toucher. En fin de session, les étudiants
ont eu à rédiger un court travail en Braille.

En adaptation scolaire à l'UQAR, le programme
a un champ d'action assez large: l'objectif
est que les diplômés soient aptes à travailler
autant avec les enfants et adolescents en
difficulté d'apprentissage, qu'avec les défi­
cients mentaux, les handicapés physiques et
sensoriels ou les mésadaptés socio-affectifs.
"Il ne faut pas se borner à un seul secteur,
lance une étudiante. Le programme offert à
l'TJQAR nous permet d'aborder l'ensemble des
problèmes d'adaptation et nous offre une plus
grande cuverture vers le marché du travail.

Nous sommes plus mobiles, prêts à travailler
dans plusieurs milieux, autant dans les écoles '
que dans les hôpitaux ou les institutions de
santé."

STAGES

Les étudiafites et étudiants rencontrés ont fait
un stage en milieu scolaire en mars. Ce qui
semble les décevoir beaucoup, c'est d'entendre
les enseignants en poste leur dire, lorsqu'on
parle d'améliorations pédagogiques: "Fais-toi
pas d'illusion". Les enseignants en poste
auraient-ils peur du changement? Des approches
nouvelles? Est-ce qu'à la longue en éducation,
tu risques de tenir plus à ton approbation
professionnelle qu'à développer une relation
amicale avec les enfants? Toujours est-il que
les étudiants en adaptation, de retour de
stage, sont toujours pleins de bonnes inten­
tions et croient encore qu'il est possible
d'améliorer le sort des personnes handicapées.
"Il faut être humain, patient, savoir se con­
trôler." "L'important est d'aider la personne
handicapée à devenir aussi autonome que possi­
ble." "Il ne faut pas au départ prendre les
enfants en difficulté comme des gens qui ne
savent rien et qui sont moins bons que les
autres, mais plutôt voir ce que chacun peut
faire et réussir."

On sait que le ministère de l'Education envi­
sage d'intégrer le plus possible aux classes
régulières les 10% d'enfants en difficulté
d'apprentissage. "Cela fait paniquer les en­
seignants réguliers, constate une étudiante
en adaptation scolaire. Ils estiment · qu'ils
n'auront pas le temps de s'en occuper, ayant
déjà des difficultés avec la classe régulière.:!

Pour cette raison, les étudiants en adaptation
mettent beaucoup d'espoir dans l'enseignement
jumelé (le team t e a c h i n g ) . "A deux profes­
seurs dans chaque classe, un enseignant régu­
lier et un enseignant en adaptation, il serait
possible de communiquer, de mieux identifier
des problèmes que l'autre ne peut pas voir.
Ce serait une solution intéressante pour le
milieu scolaire."

Néanmoins, les étudiants interrogés se disent
plutôt pessimistes quant aux ouvertures sur
le marché du travail. La récession frappe dur
sur les jeunes. La volonté de travailler est
pourtant bien présente: plusieurs accepteraient
volontiers de sortir à l'extérieur de la région
ou du pays, souvent dans des villages éloign~s,

afin d'amorcer ou de consolider leur expérience·
de travail en adaptation scolaire. -
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Souper des bénévoles
Le Service aux 6tudiants a offert r~cemment un
souper à tous les ~tudiants qui se sont impli­
qués bén~volement dans des activités para­
scolaires, au cours d e l'année. Les étudiants
ont trouvé l'initiati ve succulente . En plus,
quelques prix de pr6s ence ont été t irés au ha­
sard. Bravo à tous l es bénévoles.



ADOPTÊ
cosrrt EXECUTIF
A sa réunion (201e) du 6 avril 1981, le Comité
exécutif a:

- donné congé aux employés de l 'UQAR le lundi 13 avril
1981, conformément à la loi électora le;

- adopté une procédure pour le remboursement des droits
de scolarité aux employés de l 'UQAR;

- nommé f1f·1. Arthur Gé 1i nas , ni che1 Bourassa et Yves
Paquin, professeurs, membres du Comité du budget
1981-82;

- accepté 1a démi ss i on de t1. Françoi s De1orme comme
professeur du Dépar t ement des sciences de l'adminis­
t rat i on;

- engagé n. Cl aude Rioux à t itre de prof ess eur régulier
en économiq ue au Département des sci ences de
l'adm i nis t r ation ;

- nommé l e di recteur du person ne l comme porte-parole
de l'UQAR aux comités bi part i tes prévus à l a
convention coll ecti ve avec l e pers onnel non­
enseignant ;

- nommé M. Rod r i gue Bloui n, de l ' Université Laval, en
remplacement de r1me Clai re r-l cincol l -Robert , de
l'UQAM , au Comi t é de révi s ion prévu à la convention
collective avec le Synd icat des professeurs ;

- approuvé une command i te de t1. r·1auri ce Smi th .
Centre de documentation administrative

.A'JNÎVERS4ÎRES
13 avril : Ca ro l Landr y , Enseignement p ro fes­

sionnel ;

lS avri l : Lise Brideau, département des
Le ttres e t Sciences humaines ;

15 a vr il: Je a n-Roc h Br i ndle , départeme nt
d'Océanog raph ie ;

16 avril: Jean -Hugues Rioux , département des
Sc iences de l' a dmin i s tr a t i on;

18 avri l : Yves Dio n , d é par temen t des Sciences
de l' a dmi ni str a t i on;

18 avril: Jua n Luis Kle in, d é p a r t e me n t des
Le t t res et Sc iences humaines .

GNFÊ~NCES

• Le Dr G.L . Austin , du Mc Gi ll Radar Weather
Obs e r v a t or y, de Sa inte -Anne - de -Bellevue, Qué .,
donnera une confé rence i n t it u l é e L'u~~l~~a~~on

du ~ada~ et le~ donnée~ de ~ at ell~~ e pou~ te~

p~év~~~on~ a eou~t t e~m e de p~ée~p~ta~~on~.

La conférence, orga nisée pa r la Société cana~

dienne de météoro logie et d'océanographie,
aura lieu à la Salle de conférence du Labora­
toire océanologique , le mar di 14 avril à
15 h 30 .

• Le jeudi 16 avril , à 15 h 30 , à la Salle de
conférence du Laborato ire océano logique, le
Dr D.J.P. Swift, du Marine Geology and
Geophysics Laborato ry (National Oceanograph ie
and Atmospheric Admi n i s t r a ti on ) , de Miami, en
Floride, donnera une conférence intitulée
Sed~men~ Vynam~e~ on Con~~nen~al Shel~ : Some
Reeen~ Advanee~ . Cet événem e nt est organisé
par le dépar teme n t d' Oc én ograph i e e t par
l'INRS-Océanologie .

...- ----------------------..... 5

NOUV EAU NUMERO DE L'AXE

Vci~ le. dVLYU.-VL numéJLo de. la neviu: de.
l'UYU.-veJ1.l,Ué du Québe.e, à RhnoM!&L, L'AXE,
on pe.lLt UAe. un dO-6-6iVL sun. la langue. de.
publie,~on ~ée. dan6 la Jte.e,he.Jte,he.:
l'angllLU ou le. nJtançlLU? QuûqueÂ
pJton~-6 e.l1JLO - cheneheun» de. l' UQAR, dan6
cU,nnéJLe.nt~ c;/Muplin~, donne.nt le.l1JLO
e,omme.ntcU.Jt~ -6UfL le. siu e«, La nevue.
pJté:6e.nte auss.: un aJLUue -6U!L l ' hMto)Ae
e.ne,oJte. e,haude. de l a pape.;t~e da~ le
BM-SrLLnt-LaU!Lent , une. Uude. -6UfL l e livJte
de. "e,ompt~ " d'un magcuin 9énéJLal, e,e.nte­
nains: ei: un texte. -6 U!L l e-6 -6uene,~ de
l ' atmos phèJte. .

EN ~EF. ..
• L 'Association des manufacturiers canadiens,

en co llaboration avec l 'éduca tion permane nte
du Cégep de Rimousk i, organisait en fin d e
semaine, un cours sur l ' i n i t i a t i o n et l'e xpor­
tation. Donné au Cégep, le cours se termine
aujourd'hui, mardi. Toutes les personnes in­
téres sées à de la documentation sur l'exporta­
tion ~ui représente, en 1980, 50 milliards de
dollars au Canada) peuvent s'en procurer auprès
de Maka Dialo, professeur au Cégep, 723-1880.

• Un prof~sseur de l' Universite d e Montréal ,
Domenico Fasciano ( 343-706 3) , o r g a n i s e po u r le
mois de juillet un vo ya g e d'études en Grèce et
à Chypre. Le prog ramme donne priorité à
l'étude des sites archéologiques et histor i­
ques et des monuments et oeuvres d'ar t de l a
Grèce ancienne . Renseignements disponible s au
local 0-305 de l'UQAR .

• L'Asso ciat ion professionnelle des éducate u rs
physiques de la Hi ti s ti e n d r a son 1er con grès
annuel au Centre des congrès du Cégep de
Matane , le 9 mai p rochain. Donald Guay sera
l'un des conférenc iers invités . Inscription
avant le 17 avril . Le tout est organisé par
l'Asso ciation et pa r le module Kino-Québe c
(Rimous k i) .

(suite de la page 2)

RENCONTRE DE 135 ETUDIANTS

Enfin, durant toute la fin de semaine, on pou­
vait voir une exposit ion des travaux pédagogi­
ques individuels réalisés par les étudiants
ainsi qu'une exposition des publications ré ­
centes concernant le développement pédagogique
et technologique en ense ignement professionnel.
Un diaporama sur le déve loppement des program ­
mes en enseignement pr o f e s s i on n e l a aussi été
présenté aux participants.

L'organisateur en chef de cette rencontre,
Carol Landry, s'est dit très satisfait de
l'intérêt manifesté par les étudiants.



6 L'environnement, c'est payant!
Pou~ ~llu~t~e~ t'expto~tat~on de t'env~~onne­

ment pa~ la publ~c~té, deux ~tud~ante~ de
l'UQAR, Ma~~e Plou~de et Ca~ole Beaul~eu,

t~ennent cette ~emaine a ta ca6iti~ia une
expo~~tion de ~ep~oduct~on~ publicita~~e~

ti~ée~ de ~evue~ qu~bécoi~e~ et n~ançai~e~.

Elle~ nou~ 60nt pa~t de leu~ ~é6lexion a ce
s u] et.

Dans le c~dre du cours de publicité et mass
media offert par le module de Communication,
nous nous sommes attardées à étudier comment
la publicité se sert de l'environnement pour
vendre un produit.
Nous pouvons remarquer que la publicité s'a­
dresse souvent à des catégories montantes.
On peut définir "catégorie montante" comme un
gro~pe d'individus s'affirmant par rapport à
la masse par exemple: les groupes hippies,
les mouv~ments féministes et plus récemment
les gens pr~nant le respect de l'environne­
ment. Les publicistes se servent de messages
véhiculés par ces groupes pour rehausser le
produit quïils veulent vendre.· Ils on~ a~nsi

complètement récupéré les mouvements hlpples
par la vente du symbole peace and love.

Suite à la prise de conscience des gens vis-à­
vis le problème de la pollution, un certain
intérêt s'est manifesté chez ceux-ci face à
la protection de l'environnement. Conscients
de ce phénomène, les publicistes n'ont pas
hésité à exploiter les thèmes écologiques.
Alors, des termes comme nature, naturel, pur,
sain sont charriés dans la population en ce
sens qu'ils sont utilisés de façon répétitive
et associés à divers produits parfois avec
raison mais le plus souvent avec tort. Nous
illustrerons ceci par un exemple; un publicis­
te voulant vendre un vaporisateur à senteur
de pin qualifiera son produit de pur, naturel,
même si celui-ci est un agent polluant. Le
charriage de termes est aussi retrouvé dans la
publicitA de nombreux produits alimentaires.

Les publicistes, sachant que l'écologie est un
sujet actuellement à la mode, l'exploitent à
l'intérieur des messages publicitaires, ce qui
entraîne souvent des contradictions entre le
produit vendu et le milieu qui sert à le pré­
senter. C'est ainsi que des vendeurs de ciga­
rettes présentent des fumeurs dans un décor
d'air pur plutôt que dans un café-campus plein
de fumée.

Les publicistes se servant de l'environnement
ne viseront pas toujours les personnes sensi­
bilisées aux problèmes de protection de la
nature comme public cible mais d'autres cate­
gories en l'occurrence les sportifs, les mé­
nagères, etc. Ils présentent le produit dans
un contexte naturel pour que le consommateur
fasse l'association entre la beauté du décor
et la qualité du produit.

En conclusion, les publicistes ont com­
pris que l'environnement c'est exploitable
et payant.

Marie Plourde
Carole Beaulieu

Inscription: local G-222 (aux heures de
bureau)

Le problème majeur auquel le SAPS doit faire
face est que les activités se dérouleront un
peu partout à Rimouski et même dans la ré­
gion. "Nous n'avons pas le choix, disait
Claude Dionne, mais c'est très réalisable si
l'on tient compte que l'UQAC a déjà réussi
avec grand succès l'organisation d'un tel
festival en n'ayant aucune installation chez
elle."

• CONDITIONNEMENT PHYSIQUE (session printemps '81)
Début: 22 avril

Fin: l e r juin
Horaire: - lundi et mercredi de 17 h 15 à

18 h 15
conditionnement physique dirigé.
Professeur: René Mercier

- vendredi de 17 h lS à 19 h
conditionnement physique libre
(volley-baIl ou badminton)

Endroit: gymnase de l'U0AR

Mars 1982, le festival intra-muros universi­
taire à Rimouski

A la dernière réunion de la division intra­
muro~ de l'ASUq (Association sportive univer­
sitaire du Québec), le Service des activités
physiques et sportives de l'UQAR, par l'en­
tremise de Claude Dionne, déposait un projet
de demande pour l'organisation du festival
intra-muros-universitaire à Rimouski le 20
mars 1982. Le projet fut accepté avec beau­
coup d'enthousiasme par les membres de la di­
vision. Il va sans dire qu'une telle mani­
festation sportive et sociale va demander
beaucoup de préparatifs de la part des gens
du SAPS, qui se disent très confiants quant
à la réussite de ce festival. Au total, neuf
universités, soit environ 450 étudiants de la
province, viendront participer et se récréer
chez nous. Les activités possibles au pro­
gramme seront:

Baskett-ball (M et F): gymnase UqAR
Racquetball (M et F): Club de Rimouski
Water polo en tube (mixte): piscine du "PEPS"
du Cégep
Ballon sur glace (mixte): Colisée de Rimouski
Ski de fond (genre randonnée): Parc Mont-Comi
ou Val-Neigette

CoQt: étudiants,
membres SAPS,
autres,

10,00 $
16,00 $
18,00 $



EN ~EF. ..
• La direction de la b i bliothèque avise que la

bibliothèque se ra fe rmée p en d a n t le cong é de
Pâques, soi t les 17, 18 , 19 e t 20 avril. Vous
êtes donc invités à plani fier vos t ravaux en
conséquence.

• Ce n'est pas tou s les jou rs qu'un étudian t de
l'UqAR publie u n volume. Me r c r e d i dernier,
Donald As p i r o t , auteu r -ch ansonnier originaire
de la Gaspésie et étud ian t en éduca t ion à
l'UQAR, faisait l e la nceme nt de so~ volume :
Le v~ttage ~n~é~~eu~ . Pub lié aux Editions
Jonathan , cet ouvrage poét ique contient égale­
ment des dessins sign és Francine Paquin et
Donald As p ir o t , a insi qu 'une p réface de
Jacques Daignault. Donald prévoit éventuelle­
ment faire une tournée dans l e s boîtes à chan­
son de l'Est du Québec , duran t l ' é t é. Parce
qu'en plus d'écrire , il chante!

• Nous souhaitons aux étudian t s de l'UQAR, qui
terminent leur sess ion d'hiver cette semaine
pour la plupart, de trouve r un emplo i ou des
occupations à leu r goGt du r a nt l '§té. Faites
le piein de solei l!

• La pe~te ~a~e, un vidéo qui trai~e de la fonc­
tion de secrétaire, sera présente au Salon.du
personnel de l'UQAR, auiourd 'hui le 14 avr11,
de 12 h 30 à 13 h 30. A ne pas manquer!

• Vendredi Saint et le lundi de Pâques, 17 et
20 avril, sont des jours de congé.

• Rita Lepage a été nommée au poste de commis­
magasin, au Service des terrains et bâtiments
(services auxiliaires) On peut la rejoindre
au poste 1517.

• Robert ~altais, journaliste en grève à Radio­
Canada (Rimouski), vient de publier un court
roman d'une centaine de pages, intitulé Jou~nal

d'un jou~nat~~te en g~~ve. Dans un style
agréable à lire, il nous dévoile ses impres­
sions sur la grève, sur l'information, sur
l'argent, sur Rimouski. En vente à la COOP
étudiante .

Il faut remercier les étudiants et étudiantes
du cours "Atelier de journalisme" qui ont pon­
du, la semaine dernière, un numéro spécial
d'UOAR-Information de 24 pages. La coordina­
trice de ce projet, Lisette Morin, donne son
cours à deux groupes: l'un à La Pocatière,
l'autre à Rimouski. Les deux groupes ont col­
laboré au journal . Du bon boulot, bien prati­
que! Bravo.

• Vendredi dernier, Rodrigue Bélanger, du dépar­
tement de Sciences religieuses, donnait à
l'Université Laval une communication intitu­
lée "La piété eucharistique populaire et la
hiérarchie des valeurs". Cette communication
était présentée dans le cadre d'un colloque
sur la piété eucharistique populaire.
Monsieur Bélanger a également participé à un
panel lors de ce colloque auquel partici­
paient une cinquantaine de personnes.

• Pour l'année 1980-81, ce numéro d'UQAR-Infor­
mation est le dernier qui paraît à ~ne

cadence hebdomadaire . Deux ou trois autres
numéros pourraient quand même sortir d'ici
septembre, au gré des événements qui se dé­
roulent à l'UQAR.

S8>CI<t>-CUlTUREl
Dimanche et lundi prochains, au Cinéma 4 ,
Mon oncie d'Amé~~que, d'Alain Resnais , avec la
contribution d'He~ri Laborit .

• Le théâtre des Gens d'en-bas présente à la
salle Georges-Beaulieu , le mardi 14 avril à
20 h 30, "Le marché J 'aime" , création collec­
tive .

• Jusqu'au 23 avr il , les As s o i f f é s de viv re de
Rimouski exposent leurs créations (murales,
tapisseries, céramiques , poèmes, etc .) au
Musée régional. Un regroupeme nt de personnes
aux qualités multiples : c'est un fait!

• Du 16 au 18 av r il, au Centre civique, de 9 h à
2 2 h , Aline L'Abbé Amiot, une artisane de la
nature, présente une exposi~ion intitulée

· A ut h e nt~ c~t é , ~ é v èi e - t o ~ ...

PIAC&1I1ENT
• EMPLOI D'ETE

Un poste d'agent de placement dans un Centre
d'emploi du Canada pour étudiants est dispo­
nible à Cap-aux-Meules. Pour l'occuper, il
faut avoir- son adresse permanente aux Iles-de­
la-Madeleine et poursuivre ses études en 1981­
82. Formules de demande d'emploi et adresse
disponibles au 0-110-1.

• EMPLOI PERMANENT

Une séance d'information sur les postes
d'officiers dans les Forces armées canadien­
nes se tiendra le mercredi 15 avril 1981, .à
Il h 45, à la Salle multi-média. Il y aura
projection d'un film. Suivront à 13 h 30 des
entrevues dans un local à déterminer, aux 1/2
heures. Les intéressés sont priés de venir
urendre rendez-vous . Femmes et hommes sont
§ligibles .

• La Confédération des Caisses populaires et
d'économie Desjardins du Québec sollicite des
candidatures pour combler un poste d'inspec­
teur-vérificateur intermédiaire.

Qualifications: baccalauréat en administra-;
tion option comntabilité ou finance, couple
à un~ expérience

L

de une à trois années, soit
au sein d'une institution financière, soit
dans le domaine de la comptabilité ou de la
vérification. Le sa laire est compétitif. Le
poste est ouvert en Gaspésie, avec lieu de
résidence à New Richmond.

Les personnes intéressées devront faire par­
venir leur curriculum vitae et une lettre de
présentation à:

La direction du personnel interne
La Confédération des Caisses populaires et
d'économie Desjardins du Québec
100, ave des Commandeurs
Lévis, Qué.
G6V 7N5
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8.-----------------------------------
Les Maringouineries
Tout..,un apJtè:6 -maü. à l' UMVeJL-6U~. . . Le-6
ennan;U dont le-6 pCVLen;U &ont pevr;t{,e de la
c.ommunaut~ UMVeJL6U~e ,oe ,oon;t b~en
amua é:6, le 28 mCUL6 deJtMeJt: LU 0 nt v~Ué­.!\
la ,oille de c.aJLtogJtaprue, l' aUMo-v~UÛ,

UQAR information Hebdomadaire de l 'Université du Québec à Rimouski

la ,oille des anUnaux empaLelé:6, f! ~n&oJt­
matique, une ,oille de jeux, etc: Iâ
éta."Lent env.{Aon 160 en&an;U. BJtavo à
toua le-6 oJtgavUAateuM et ,ouJtveJ..Ltan;U,
et pJtin~palement à Ro,o~e V~onnè .
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